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“ J’ai sanffei H”
De toutes les malaeteè iniagiuahfaB 

pendant les trois dernière» aenees. Nuire 
Pharmacien T. J. An ersou m'a recom­

mandé les • Amers de Houblon,”
J V. ai consomme deux b ut- dies 
Je uis en ni) èteuv il guéri et je -worn 

man ie Mucèi’eme .i i s \mersd Houli on 
àtouit• ail 
Mo.

chement je ne vois pas pourquoi 
tu refuserais.

A ces mois elle s’éloigna 
La vérité est que madame 

d’Hérissay é tait fort intriguée.
Madelein e lui ava bien ré­

pété, à peu e hose près, l’histoire 
sommaire que le président avait 
tracée eu ple'ue audience! des 
parents d'Armande, mais elle 
n’avait jamais cherché à eu si- 

plus long. D’ailleurs, à 
qui serait elle adressée Y

Mais aujourd'hui qu’elle 
avait retrouvé Raymond, qu’elle 
avait entendu de sa bouche 
quelques lambeaux de cette his­
toire, elle n’était pas fà -hee de 
la connaître.

Aussi ayant appris par Ray­
mond que M. Damiu avait été 
l’ami intime de M. Delaiour 

elle allait chez M. Damin
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bec, s’occupera aussi des aila-res 
rant son attention dans cette province.
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3NSISTK EN

'v 0! Terres àManitoba et dans les 
s du Nord-Ouest. Je vous idresse ces jue.ques lignes 

comme
liage d< reconnaissance pour vo« 

\raers -le

Un cc
;x- a proximité du ube-

frM-.œvs
-•V.lnlH S ht-
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James K Bowes xvoir ' ' " Houitlo . J'ai souffert
De rhum tism enüaramatoire
P'-ntlnnt j.rès -te
Sept années ..cuue med c-ue n a 

semblé me fair du 
B en ! ! !
Jusqu'au moment où fa pris deux bou­

lin Iles -le v s Amers e Houblon, “t à mu 
grande surpris* le suis ausis bien auj ui- 

’hm nu* je ne l’ai jamais été. J’esp'-re 
Qu. ,ous aun-z be -vcov.p de succès,

"> ivec ce | uissanl et 
'• flic ace -emè-ie :
Quicon |ue I * * serait désireux d'a­

voir plus de détails su* ma guérison peut 
es -‘btenir en s'adressant moi. E M.

Williams, «03 I6th Street, Washington, 
1). G

r— Ah ! que je suis heureuse 
soupira Armande, oubliant tout 
à coup ses chagrins.

Au même instant, la porte 
s’ouvrit, laissant passer M. d’Hé­
rissay et sa femme, accompa­
gnés d’Andrée.

—Que viens-je d’apprendre ? 
s’écria M d’Hérissay en tendant 
la main à Raymond. Vous êtes 
le frère de notre chère Arman­
de 1

J“aux, pro- 
wh peut .. 'Jietor urte AROHiTEOTB

Chambre 25,
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L<« ! rix varient
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1 -uns condi- 
ént, à prix 
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2| (Extrait de pointes d'Asperges composé) <>
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Médicament autorisé par le Gouvernement Français, sur le rapport a
É| du D' AIARTIN-S0L0N, au nom de la Commission do l'Académie de lodecioe, contre : ■

Maladie# du Cœur,
Maladies des Bronches et du Poumon,

O
' pmpagnie. 

ic a iv wmdition de 
■ x.%1» -«e m moitié du 

Houe sur ia I ||père,
s’informer de cette famille et de

? mportion du

M—Il e t vrai, monsieur. De­
puis hier, j’en avais la certitude, 
et je vous jure qu’il m’a fallu 
une grande force de volonté 
pour contraindre mon cœur au 
silence ; mais a ijourd’hui, je 
suis heureux, monsieur, de ser­
rer votre main, et de vous ex­
primer la profonde gratitude 
dont je suis pénétré pour les 
bienfaits dont vous avez comblé 
la pauvre orpheline.

f« l'uieuient
reineut é;.-,. iails ac

1 ao™u. ou ta six pau, 
80 intérêt, tins Dé ben 
mon: être obi -nues à ! a 
*.:i ou à aucune lie ses 
elles ser 
i rime sur 
-l accru,

ocurer des Damphlets, 
b-., en s’adi -ssant au 
'hu it itcTu.ish, Corn- 
:s' a u ‘“‘lipeg, à qui 
'■ms relatives aux prix,
- descriptions - tes terres 
dressées.

son passé.
Il n’y avait rien d’mdisvret

dans KH démari hu Klle avait I *!e considère qu* voir.- mode est le aans sa aemarene. eue avau meilleui.,.,sexisw pour i’iadi*«Uon, h»
vu quelquelots M. Damin liez malaiiics de rognons.
l’ami Vanescot. Il savait tout Kl l« .U-bilue des n.n, J'h'tyc
ce nnVIle avril fait oour Ar- Du sud en qcôie du Slnté et je trouve ce quelle axait iau pour Ar A]l,„lr fait ,,]us ,i„
mande. Lui-meme avait lan Bien.'
beaucoup pour Raymond. Il Que van- autre choeu
était donc tout naturel qu’il ne J™* ""*Bea”!‘'t
se refusât à donner aucun éclair- ;■ i pre qu’incapable de
cissement, dès qu’il apprendrait tenant je

. quel lien de parenté unissait
I Mais savez-vous, monsieur, Armande à Raymond. u se i ass* à peine un jour sans [que je

que nous sommes presque frère • Elle se présenta donc chez M. reçoive des compliments les sur progrès
et sœur aussi Y dit Andrée, qui Damin à l’heure où le frère et la Xrs'.'ie HoSotwîikWteJaokson! 
s’approcha de Raymond à son sœur, enfin réunis, pouvaient Wilmington, Del
tour. échanger leurs premières confi- VdTL-^s bouteilles qui ne portent pasT .. , 3 une étiuui-lte d anche mai* iu>-- d une.le ne pouvais pas etre sa- dences. toulfe verte de Houblon sont de la contre-
lue d un nom plus doux par une M. Damin reconnut madame rayon. Rejetât io--s le» remèdes sans va

, bouche plus jolie que la vôtre, d’Hérissay, mais il ne comprit leur, empoisonnés. Miii s’offient *»» h ; 
répondit Raymond pas bien tout d’abord les expli- de “ 6,1 " Houb,ons ‘

—Alors, une bonne poignée cations préliminaires qu’elle lui 
demain—à l’anglaise. Voulez- donnait.
vous ? fit Audrée. —Comment ! dit-il enfin, vet-

i El elle lui tendit sa petite te demoiselle que vous aviez re­
main mignonne. cueillie, que j'ai vue avec vous,

—Si je le veux ! s'écria-t-il en se nommait Deiatonr ! 
la serran! dans les siennes et en —Oui, monsieur.

—Et depuis le temps que j’ai 
1 honneur de vous connaître, je 
l’ignorais ! C’est trop lort ! ajouj 
ta M Damin en frappant 
ble de- son poing fermé. Com­
ment ! voilà quatorze ans que 
ces deux enfants vivaient dans 
le même cercle d’intimes ! 11 ne 
fallait qu’une paille, qu’un fétu, 
pour qu’ils se rencontrassent., et 
cela ne s’est p-ésenté qu'hier !

—Vous avez raison, fil mada­
me d’Hérissay. C’est extraordi­
naire ! D'autant plus extraordi­
naire que cette similitude de 
nom vous aurait certainement 
frappé, vous qui avez été l'ami 
intime de leur père.

—C’est vrai, madame, dit M.
Damiu pensif.

—Quel drame s'agite donc 
dans le passé de ces deux en­
fants Y

—Ah ! c’est une douloureuse 
histoire, madame ! soupira M 
Damin

M. Damin consola sa mon-
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A VIS.—Les médecines ci-dessus, oélt 
bres dans tout le Ganada pour leu 

efficacité, ne se trouvent que chez M. ( 
STRATTON. Je mets donc le public e> 
garde contre les contrefaçons.
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Maladio «1rs Régnons y 
Des Affeeiions du l’oie
Parce qu'il nerM il la fuis sur le l'OIK, les 
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petite véroie 

application . st simple 
use aucune douleur n 
contifcnr. rien d’un ca 
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Pour lee meill es ferronneries à bon ma: 
allez chezChé!y déposant un baiser respec­

tueux.
—Maintenant, dit madame 

d’Hérissay, comme vous avez 
certainement, Armande et vous, 
beaucoup de choses à vous dire, 
et comme il est bien tard au­
jourd’hui pour échanger de si 
longues confidences, prenez 
pour demain tel rendez-vous 
qu’il vous plaira. Il est inut’le 
de vous dire, mon cher mon­
sieur, qu’à dater de ce moment, 
cette maison est la vôtre.

—Je vous remercie mille fois, 
madame, répondit Raymond, 
mais pour vous et pour 
je préférerais que vous donnas 
siez à ma sœur la permission de 
venir chez moi Je suis assez 
couvenabiment installe pour U 
recevoir sans qu’elle ait trop à 
rougir Armande remercia son 
frère par un regard. Elle avait 
conpris sa pensée.

—Mais je n’ai plus de permis 
sion à donner à Armande 
se récria madame d’Hérissay. 
Outre que je l’ai toujours 
laissée libre d’agir à sa 
guise, il suffit que 
testiez un désir pour qu’elle s’y 
conforme. Elle sera donc chez 
vous demain à l’heure que vous 
aurez fixée.

—Neuf heures, si vous le vou* 
lez bien.

—Neuf heur ts, soit !
Quelques minutes, plus tard, 

Raymond se retire, après avoir 
échungé avec sa sœur un der­
nier baiser.

Le lendemain matin, au mo­
ment où Armande allait sortir, 
elle trouva madame d’Hérissay 
tout habillée.

Elle ne fut pas maîtresse d’un 
mouvement de surprise. Elle 
crut que sa mère adoptive vou­
lait assister à ce nouvel entre-

ooaoen tx'aiion
McDougall & cuznei

Le us ancien magasin de ce genre à 
, établi en 1850, à l'enseigne de 1»
CROSSE TA R RI ERE,
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douleur ; les che- 
Ge remède est 

complètes. Rn- 
x : $1.00.
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Pnrce qu'il d^harrnsse le svslème des hu­
meurs viciée* qui produisent des maladies des 
rognons et des voies urinaire”, des maladies 
bilieuses, lft jaunisse, lu constipai ion, les bé- 
morrhoïdes, le rhumatisme, la névralgie, Its 
affections nerveuses et toutes les nmladios 
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Mi:
les plus graves d
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Prix. SI,fous forme liquide ou en poudre.

En vente eb’ « ions les pharmaciens.
On envoi le remède en poudre par la malle. 

Wells, Richardson & Bnrliagton, VL
Envoyez un timbre et vous recevrez un 

Almanach pour 1884.

L’ORlaMS i il I,’1MHHVI CHEMIN DE EKHsystème sa vigueur normale 
chaster la maladie.

LLIERS “CA VIDA AWlIfEst l’œuvre .a plus compb xe du créateur 
et -maod ce un va i* uqh si complique, et 
-irlisteiuent fai*., est <lérnngé parle, malt- 
lie, on doit rechercher fa moyen le plus 
Qieace, vt ce secours doit être demand.

dur expérimentes, - ar fa corps hurau n 
•si quelque cho-e de trop précieux po r 

•fare neglige. Alors a élève la question 
Quel médecin employer ?”
Le Dr Oscar J HANNkSsfit, de l’Unive» 

site de Berlin, Allemagne, a fait une étude 
de toute su vie, du systé 
ge. lte uinai e.

SES HEMKDKS GUERISSENT 
Toute De iliv- ou dérangement du systèm 

irveux. i . umpris In Spermathroée, Go 
m '.et-, ut Splnlie, la Stricture et J’impo» 
uve, etc,, etc. 
pAHGKQUE 

tbusé par les CH RI,ATANS qui prêle’ 
iai-nt guérir celte classe de maladu 
u'hésitez pas à essayer de la méthode di 
i>r J îiANNKs-üN, avant que cette malaon 
-levie.-rie ebrouiaue et incui'able.

DE CAS
maladio.-! ont ét 
u do temps .1. I*. AIMALd:

«t, on po
île recevoir le 
«Nortiiueut 
îles et «loree>» 
re»< qui «il 
urte eu ( tuada
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< > rl 'I' A W A 
M A rial be charge de toute 

omraandf dan» sa ligne d’at- 
aires ; il surveille lui-même 
toutes les opérations de sa bon 
l-iqui, ei ses prix sont raisonna 
blés.

me nerveux ut

S DE MEUBLES I CONVOIS A PASS AO K R «"i 

Tous lies Jours ^
AVKC

URAL’S F'ULIjMA Is
Raccordement à la gare Honaventure, de Mont 
réaJ, qvee le chemin de Ibr Grand Trono. Ver 
mont Central, et los trains du chemin de f<i 
Delaware et Hudson, dont les lignes s'étendent 
jusqu’aux Provinces mantram* et anx vi les d< 
Nouvelle Angleterre. Troy, ' 'baux et New

A partir du Ht» Juin 1*85, les t raine cir 
uleront comme suit >

rt»m «l'Ottawa. • Arr. » Neatréal, 
8.00 h.n«. j 11.80 a.ra.
4.50 »».*n. | 8.88 p.m.

RIUBAU.
i- échantillons de 

vitrine.
vous avez été trompe e

üflOjrl 1 I
tre.

—Neuf heures, dit-il à demi- 
voix. Oui, j’ai le temps.

Alors il toussa et se renversa 
dans sou fauteuil, en homme qui 
a une longue histoire a racon­
ter.

i vous rnani- Leb propriétaires trouveront 
un grand avantage en le favo 
nsam de i.-urs commandes.

17 mti t s 188/

INTERCOLONIAL m. GRATIS“Wt
un enverra parle malle un traité pré 

oii-ux du sjsième «lu Dr Johatinessen pui 
"meut cachet- «i toute personne souf^ / 
i de celte maladie, pourv • «ju’eH"^ 

iresse à son seul agent auto n se, au 
titats-Ui.is ou ai. Canada

H EN II Y VUGELEK 
49, Souih Si reel, New-ïork 

Divers s^nq lûmes comjiliqués sont Irai 
tes par les piescnplious spéciales du doc 
leur Jobannes^en d’apres l’avis d'un m* 
deem dûuieiit qualiîie.

1*H
laloyale, des I’aszagers 

Ua'.ada et lu Grande 
irec'e entre l’Ouest 
"S du St-Ldureut et 
>, aussi le Nuuveau- 
îlle-Ecosse, l’Iie du 
^ape-Bnuo 
t la Jamaïque, 
legauts chars-palais 
cUrfs-dorloirs foui 

i-expresS.
en vont en Angle 
irit européen p -uveni 
e la malle chaque 
Halifax, en partum 
prè:*-midi. •
/rains et «le mur 
au port d Halifax 

és desirables 
aïs elfets. 

l'expérience a de­
nial »Jt les !ig ics de 
•ei vice en lie H3|i- 
erpool et Glasgow, 
lient la voie la plus 
ia ia et l’Angleterre

i? relative?
t ir p is-agers 

en S'« !:. >>«(11,, 
«Agent de uiuuts.
rue Sparks, Ottawa.

—Il y a trente-trois ans au­
jourd’hui, commença t-il, v’est-à- 
d're vers la tin de l’été de 1834, 
dans une maison de la rue St. 
Louis, au No. 127, habitaient 
deux femmes seules, madame et 
mademoisel.e Daubanne.

Madame Daubaone avait soi- 
C’était une

ia Pr’t de Montreal. , Arr. A Oltuw» 
8.48 ».m. 18.30 p.m.
4.80 i».m. I 8.80 p.m.

TouhIoh convoie à iiaeengere ae rendent direc­
tement à Montréal, sane changement de oh*rP 
ni de locomotive et indépendamment de tous i ■« 
autre» trains du Grand Tronc.

Les train e quittant Ottawa 
matin »e raccordent an C<

stations 
à 10 heures 

Le train

, « • JLImportateur et mariufactuner de
Chapeaux, Casques 

Mitaines, Capots
en Eourrui es, Etc.

à 8 hearts du 
. oteaa avec U 

rect pour Toronto et toutes les 
intermédiaires qui arrive à Toronto

partant de Montréal à 8.46 dv 
se raccorde avec l'express de nui 

venant de Boston et New-Yora viâ Soring 
field, quittant Boeton viâ Lowell à 7.00 p.m. 
viâ Ficbburg à 6.00 p.m. et New-York i 
4.30 p.m., arrivant à Montréal à 8.36 dt

r,
Toute correspondu ucc cou tld en ciel le el 

toute réponse est envoyée frais de post* 
payé.

Des avantages exliaordinaires sont s 
luellernent offeris a x Dames qui désire 
raient se procurer desV x ante-onze ans. 

femme simple et bonne, veuve, 
fortune, qui ne vivait de­

puis la mort de soi mari que 
d’une pension que lui servait 
sou fils.

Lorsque ec fils vint à trépas­
ser, victime de la révolution di 
1830, il ne laissait à sa fille Cé­
line qu’un avoir insignifiant, 
évalué à trente mille francs en-

84 1 an BOROU tS £« PEAUX
DE DIVERSES ESPECES. MANTEAUX EN SulE

DOUBLES EN FOURRURE, 
COLLERETTES. ETC.

Ia Rue Rida ai

sars
onsmatoire de ,

333 RUE SUSSEX’
JULES H AE MERS, CHEMIN DE PREMIERE CLASSE

KT RAILS NEUFS BN AQ1KR
Les passagers pour le Sud et l’est changent de 

chare à la gare Bonaventure à Montréal oh leur 
bagage eet transféré sans frais extra et «ans que 
lepassager ait à s’en occuper.
^ Lebagage eet ohéqué peur n’importe quel en-

' es billets et tout autre renseignement pet 
vent être obtenus aux bureaux du Grand Tronc 
ruetiparks, et ae dépdt des billets, rue Elgin.

Le départ et l’arrivée des trains son i 
régies d1 après l’heure du 75ème méridien.

D. G LIN8LEY,
Mrani

Prix modpour comiHençiMils.
13 octobre 1885—la.tien.

Madame d’Hériasay le com­
prit sans doute, car elle s’em­
pressa de la détro,mper.

—J’ai quelques courses à 
faire, dit-,die, et comme je suis 
le même chemin que toi, nous 
ferons route ensemble, si tu le 
veux bien, jusqu’à la place 
Louvois.

—Très volontiers, dit Arman­
de, que ces paroles avaient ras­
surée.

Eu effet, madame d’Hérissay 
l’accompagna jusqu’à la porte 
et lui recommanda même de ne 
point se gêner dans le cas où 
elle ne pourrait pas rentrer pour 
l’heure du déjeuner.

—Il est possible que ton frère 
désire te garder, dit-elle, et fran-

.. VlEktS «ADUtiiNb 
TRESuR DES DVSPEPTIOuESTapis, Tatis, Etcviron.

Cependant, comme on l’avait 
chez lui grièvement 

blessé, avant de rendre l'Ame, il 
recommanda à sa fill de ne ja­
mais abandonner sa grand’mère, 
et de lui continuer les soins et 
la tendresse dont il l'avait en­
tourée lui-même.

'A iuro«i

Uette préparation guérit, 
la Djapepeie «les Tuberoultux ou poitri. 
nairca, lee uidigeetiona, les Névralgies, les 
Débilitée générales, les maladies du Foie et 
des Reins, les bydrvpieiee et lea Rh

Préparé par le

MM DE TAPISramene

Z 1CLUB BOUSE A. G. PKDBN,
Agent gpo. des passagersD’OTTAWA.

- * ta - '•*» grand assortiment, les 
va' — rs, et 1-8 plus bas prix en

fws et la fadi .fa 
uosin, ruo ji ork,

1TINGKH. 
riateiufam générai.

Mov. I

Ancien Poste de P. O'MEARA ■H Dr N. LACEETE,
Léris, P.20 22 ET 24, RUE GEORGE Prix : 10 els la bouteille.

Eu vente ehez les pharmaciens 
j Spôt oh es

Madame Thomas Byfleld 
née DUMOUCHEL,

147 Rue Sparks Ottawa.

, vrelarts, Rideaux,Cet e maison a été reparée, décorée et 
meublé* à neuf, avec toutes les

Auélloratiens Modernes i Corniche*» Pôle*, Garniture* 
et Meuble- <te tonte sorte.

ELZEAR ALARUM 
71 rus Bolton, Jttowa

Castor 6iu illetl «A4
avantages spéciaux sont offerts aux 

es de théâtre.
La bavette eet toujours pourvue des oeil 

leurs marques de
Tina, Liqueurs et Cigare*.

Des
artiste

à laM. Laurent Duhamel a immé­
diatement besoin d’un bon boucher 
a qui il payera de bonne? gages. 
S’adresser à l’étai D. marche By.

Hareng frais, IScts. la doz , ^11 
chez N. A. Savard.

sex, Ottawa. Li 
iveront honor* tabi 
* préttèe à e-fa bût. i. 
l'.jihone est attaohè

Dr ALFREu SaVARMAISON DE TAPIS D'OTTAWA.
14S Hue Nl'AKHh.

Modes Parisiennes, dernier goût, grande 
variété de chapeaux d’été. Notre assorti­
ment qui vient «l'amver et des plus com-

W
Bureau :

NO. 376, RUE CUMBERLASHOOLBRED et Oie.T. P. O’CONNOR, Prop. Ancienne iteideoee du Dr Prévost 
Ottawa, tnai

Dame Thomas By field.. prouri-luir„
Ottawa, n Déc. 1883.i .tawa, 2|sept 1884*

REMEDE INFAILLIBLE
----  POUR —

LES MALADIES UES ROGNONS 
LES AFFECTIONS Ul FOIE 

La CONSTIPATION, les IIEMOR- 
RI10IDES cl les MALAU1ES 

UT SANG
I,eM Mcdedn, reconnaissent son 

efficacité.

“ Le " Kidney Wert ” est le remède lo plus 
ücace dont j’aie jamnis fait vsngo.”

t)r V. C. Ballou, Moncton, Vt. 
“ On peut toujours compter sur l’efficacité 

du Kidney Wort ”
Dr R N. Clarki So* Hero, Vt. 

“ I,© 11 Kidney Wort ” n guéri ma femme 
qui était malade depuis deux ans.”

DrC M Summerlin, Sun Hill, Ga
DANS DES Mil,I.1I UN I)E CAS

il a opéré des cures, lorsque tous les nu 1res 
remèdes avaient échoué- C’est un remède 
qui n’est pas irritant, mais efficace, «lout 
l'effet csl Niir t qui ne nuit jamais à la 
sanié, dans aucun cas.

Cf* Il purifie le saiiR. fortifie et 
donne une nouvelle vie à tous les or­
ganes importants du corps humain. Il réta­
blit le fonctionnement normal des rognons, 
«iébarrasse le foie de toutes maladies et règle 
les intestins. De cette manière, le système 
est débarrassé des maladies les plus dangé- 
reuscs.
Paix, $1, sous forme liquide ou on toudre. 

En vente chez tous les i-harmaciens.
On envoi le remède en poudre par la malle. 

WELLS. RICHARDSON A Oc, Burlington, Vt

Kl DNËY-WORT

KIDNEY-WORT

KIDNEY-WORT

jI.

. i:

!

:

m


